CONTRE TOUS LES POUVOIRS 
DES FEMMES EN PRISONS 


Ces deux militantes de pays différents mais d'une même lutte contre Le Capital 
sont aujourd'hui en prison. Ann Hansen, 30 ans, a été condamnée à la prison a vie 
pour diverses actions revendiquées par la "Women's Fire Brigade" et par le groupe 


"Direct Action" (les 5 de Vancouver) e Helyette Bess , 5} ans , membre du groupe 
français "Action Directe", est, elle aussi, en prison. A l'isolement depuis un an 
elle a initié, avoc d'autres détenu-e-s, une grève de la faim de plus de quarante 
jours pour obtenir une amélioration des conditions de détention dans les prisons 


timidation, par la Cour et la presse. Mais 
je ne suis pas une terroriste. Je suis une 
personne qui pense avoir une obligation 
morale à faire tout ce qui est humaine- 
ment possible pour empêcher la destruc- 
tion du monde. Les grandes entreprises 
telles que Litton, Hydro et Red Hot 
Video sont responsables de crimes contre 
l'Humanité et le monde, mais pourtant 
libres de poursuivre leurs activités illéga- 
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ment dans les mots, mais dans la 


pratique. 
est l'affirmation de ce combat qui 


a cristallisé, créé la cristallisation sur 
nous d’une inquiétude, peut-être d’une 
peur : « l’Internationale des Révolution- 
naires ». 

Les inculpations — vraies et/ou fic- 
tives — ne sont qu’une poudre lancée 
aux yeux pour masquer l’accusation la 
plus importante et la plus réelle. Un pro- 


les. Alors que ceux qui résistent, ceux qui i cès politique qu’on va tenter de ca- 
sont leurs victimes, restent en prison. ; moufler 
n’avons pas d’armées, d’armement, de | mouflage 


pouvoir ou d’argent, pour arrêter ces cri- 
minels avant qu’ils ne détruisent la 


terre ? Je crois que le seul espoir pour 
le futur dépend de notre combat. [1] 
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Nous devons exiger d’être reconnus 
comme des combattants. Nous devons 
surtout à « l’intérieur » comme à « lex- 
térieur » continuer ensemble notre com- 
bat pour que vive l’Internationale des 
Révolutionnaires. [] e Mai 1984 
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Ecrire un mot à Ann Hansen ou à Helyettə Bess, c'est déjà ouvrir une brèche dans 

h 
le silence où on tente de les maintenir, eZ 
e Helyette Bess 
132 50/C D11R 
9, avenue des Peupliers 
Sainte-Geneviève-des-Bois 
91705 FLEURY-MEROGIS 


Ann Hansen, 


Kingston prison for women 
P.O. Box 515 
Kinøston (Ontario) 


8 mars 1985 


des ami =A= 


